
Lecture de l'Evangile selon St Jean : 
Chapitre 15, versets 9-14  

"Aimez-vous les uns les autres comme 
je vous ai aimés" 

Comme le Père m'a aimé, moi aussi je 
vous ai aimés. Demeurez dans mon 
amour. Si vous gardez mes 
commandements, vous demeurerez dans 
mon amour, comme moi j'ai gardé les 
commandements de mon Père et je 
demeure dans son amour. 
Je vous dis cela pour que ma joie soit en 
vous et que votre joie soit complète. 
Voici quel est mon commandement : vous 
aimer les uns les autres comme je vous ai aimés. 
Nul n'a d'amour plus grand que celui-ci : donner sa vie pour ceux qu'il aime. Vous êtes mes amis si 
vous faites ce que je vous commande. 

Parole du Seigneur 

 
Comme membre de la Communion Jéricho, nous sommes tous très sensibles à ce que Jésus nous dit de l'amour 
que nous devons avoir les uns pour les autres. Nous prenons très à cœur cette parole du Christ, la veille de sa 
mort : 

"Voici mon commandement : aimez-vous les uns les autres comme je vous ai aimés" (Jean 15,12). 
 
Nous sommes tous convaincus que l'amour du prochain doit être au cœur de notre vie chrétienne de tous les 
jours. Par notre baptême dans la mort et la résurrection du Christ, nous sommes devenus, par Lui, enfants de 
Dieu, son Père et notre Père qui est Amour. 
Aussi est-il tout a fait normal, pour nous chrétiens, de rayonner autour de nous cet amour reçu de Dieu par le 
Christ Jésus. 
 
Mais par expérience nous savons qu'il n'est pas facile d'aimer les autres car c'est très exigeant. Et c'est d'autant 
plus exigeant que Jésus nous invite à les aimer comme il nous aime. Ce "comme" est très important car l'amour 
prend une dimension divine. 
 
Même si nous déplorons la baisse de la foi et la dégradation des mœurs dans nos pays européens, nous nous 
réjouissons, par contre, de l'esprit de solidarité qui s'est développé en France et ailleurs pour venir en aide à ceux 
qui sont dans le besoin. Nous pourrions certes faire davantage car les nations occidentales sont riches. Et les 
exclus sont encore trop nombreux, malheureusement. 
 
Nous entrons généreusement dans ce courant de solidarité. Mais l'amour fraternel exigé par Jésus va bien au-
delà d'une simple solidarité humaine car il nous demande d'aimer les autres comme Lui nous aime. Cela veut 
dire que notre amour du prochain doit ressembler à celui de Jésus. 
 
Puisque nous somme ses disciples, nous mettons le Christ au centre de notre vie comme référence à tout ce que 
nous pensons, disons, faisons. Nous mettons nos cœurs au diapason du Cœur de Jésus qui, Lui, se réfère 
constamment à Dieu qui est Amour. 
 
En aimant, en toute vérité, ceux et celles avec qui nous vivons, tous ceux et celles que nous rencontrons, 
spécialement les blessés de la vie, nous voulons les aimer comme Jésus les aime. Et cet amour du Christ Jésus 
va très loin puisqu'il s'identifie Lui-même à tous ceux qui souffrent, quels qu'ils soient.  
Au jugement dernier, Il nous dira : 

" J'ai eu faim, tu m’as donné à manger…J'étais étranger, tu m’as accueilli… 
J'étais malade, tu  m’as visité… Chaque fois que vous avez fait cela à l'un de ces petits qui sont mes 
frères, c'est à Moi que vous l'avez fait" (Mathieu 25, 31-46). 
 

Solidaires de tous ceux qui souffrent, nous les aimons comme le Christ Jésus les aime et nous aime. 


